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Présentation de Jésus au Temple de l’année A-2014 

 
 

Pour les personnes qui ne font pas de sports d’hiver, cet hiver est particulièrement long 

et difficile. On a hâte qu’il prenne fin. La neige, la pluie, la glace, la noirceur contrôlent 

un peu nos déplacements et nos activités. On a hâte aux beaux jours et on les espère. 

Selon la légende de la marmotte, aujourd’hui, s’il fait nuageux et 

qu’elle ne voit pas son ombre, elle n’aura pas peur de rester 

dehors et l’hiver sera court. Au moment où je prépare cette 

réflexion, on nous annonce un ciel couvert. Donc l’hiver sera 

court. Ceci, bien sûr, est une légende et la météo peut nous 

jouer bien des tours. Quoi qu’il en soit, ce dont nous avons besoin, c’est de lumière et 

de chaleur, et cette petite légende alimente notre espoir d’y arriver.  

 

Mais aujourd’hui, plus important que le jour de la marmotte, c’est  la 

fête de la lumière pour nous, chrétiens et chrétiennes. On l’appelait 

autrefois la Chandeleur. En effet, quand Marie et Joseph vont 

présenter Jésus au temple, le vieillard Siméon et la prophétesse Anne 

vont le reconnaitre comme la lumière des nations, non seulement, la 

lumière du peuple d’Israël. 

 

Ce récit de l’évangile est à la fois rempli de joie et  tristesse, de crainte pour les parents 

de Jésus. En effet, Marie et Joseph savaient bien que leur enfant  ne serait pas comme 

les autres, mais ils ne connaissaient pas tout ce que cela allait impliquer. Il sera lumière 

pour les uns et il sera une cause de division pour ceux et celles qui ne sont pas prêts à 

accueillir cette lumière. Siméon et Anne sont de ceux qui se réjouissent de recevoir 

Jésus comme la lumière promise.  

 

En quoi Jésus est-il lumière? Bien sûr, il l’est par son message d’amour, de miséricorde, 

de compassion, de justice et de paix. Il l’est par sa capacité de transformer toute vie 



parce qu’il s’est fait l’un de nous. Il a habité notre vie humaine jusque dans ses plus 

petits recoins pour que nous notre être puisse se tourner vers Dieu, son Père et notre 

Père. Il a connu nos jours de joie, comme nos jours de peine, il a connu nos 

souffrances, celles que la vie nous amène, mais aussi celles que, comme êtres 

humains, nous pouvons infliger aux autres. Il a finalement connu notre mort. Il l’a 

traversé pour en ressortir vivant et nous entrainer à sa suite. 

 

En qui sera-t-il cause de division? Il le sera parce qu’il va déranger les gens du pouvoir 

religieux en bousculant un grand nombre de coutumes religieuses en rappelant que ce 

qui est important pour Dieu, c’est d’abord la personne. Il le sera en s’éloignant du 

Messie, le libérateur politique pour devenir le Messie de la nature humaine. Il le sera 

parce que son message dérange et si on l’applique, l’égalité, la fraternité entre les 

humains vont remplacer les injustices et les privilèges qui maintiennent les gens au 

pouvoir tant sur la société civile et religieuse de l’époque. Oui, il déragera. 

 

Il me semble que cette lumière et ce dérangement que Jésus a apportés à son époque 

sont toujours d’actualité pour nous. Il me semble que le parallèle est beau à faire avec le 

jour de la marmotte. De la même façon que nous avons hâte de sortir de l’hiver pour 

plus de lumière, de chaleur, de la même façon nous pouvons faire comme Siméon et 

Anne, recevoir, accueillir Jésus  comme la lumière dans l’hiver de nos vies et ainsi nous 

permettre d’espérer du meilleur. Contrairement à la marmotte qui sort parce que c’est 

encore sombre, nous sommes invités à sortir de l’hiver de nos vies en accueillant la 

lumière que Jésus, le Christ nous apporte. 

 

Nos vies comportent encore des hivers : les souffrances que nos corps portent; nos 

difficultés relationnelles : les difficultés des personnes que nous aimons; les souffrances 

de constater la difficulté de transmettre notre foi aux plus jeunes; les inégalités, les 

injustices de notre monde, les conflits qui deviennent de plus en plus planétaires, etc. La 

foi chrétienne bouscule toujours sur les questions de justice, de protection de la vie 

humaine. Oui, nous avons encore nos hivers. Mais en accueillant Jésus dans nos hivers 

physiques et spirituels, en se rappelant comment il peut être lumière pour nous, nous 



ravivons notre espérance et nous renouvelons notre volonté de faire comme Anne, de 

partager cette espérance. Et le Pape François, la semaine dernière, dans son tweet 

quotidien nous indiquait une voie très simple pour le faire : «Je ne peux imaginer un 

chrétien qui ne sache pas sourire. Cherchons à donner un témoignage joyeux de notre 

foi. » C’est ce que produit la lumière du Christ. Recevons-le dans cette eucharistie, 

prenons le temps de le rencontrer, de lui donner le temps de nous d’éclairer nos zones 

d’ombre, de nous faire sourire et montrons ce sourire aux autres. 


